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Diffuser la connaissance sur le changement climatique et donner à voir les changements à anticiper

Accompagner la construction de « nouveaux « imaginaires collectifs » et de nouvelles « normes sociales » pour des 
modes de vie adaptés au changement climatique à l’horizon 2050 en Bretagne

Proposer aux acteurs, une dynamique sur l’adaptation au changement climatique au sein du territoire régional :

⚫ Aider les élus à anticiper les évolutions des modes de vie des Bretons

⚫ Inciter l’ensemble des acteurs du territoire : publics, privés, socio-économiques, associatifs, citoyennes et citoyens, à 

s’engager dans des actions concrètes d’adaptation

Démarche prospective et participative mais aussi expérimentale

Proposition de réunion de croisement entre les territoires
− Suite au travail réalisé en ateliers sur les 3 territoires

− Nécessité qui a émergée, afin de permettre aux participants et aux collectivités engagées :

⚫ de confronter les productions, de partager les enseignements et de s’enrichir mutuellement,

⚫ de se projeter sur une suite dans les territoires.

INTRODUCTION

Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

Rappel des intentions de l’étude
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Atelier#1
Partage, mise en débat des éléments de 

diagnostic et identification des enjeux 

territoriaux

Atelier#2
Construction d’une vision commune des 

modes de vie en 2050 sur les enjeux de leur 

territoire

Atelier#3
Orientation et projets à mener par les acteurs 

du territoire à horizon 2050

Modes de vie 

des territoires 

pilotes en 2050

Liste de projets 

fédérateurs sur le 

territoire pilote à 

expérimenter

Liste des enjeux 

« éclairés » pour 

chaque territoire pilote

Les zones climatiques en Bretagne, avec 
6 typologies contrastées et des microclimats

Le territoire est marqué par un fort gradient climatique Est-Ouest avec des

précipitations plus faibles et des températures plus importantes dans la partie

orientale de la Bretagne, particulièrement durant la période estivale. Ce gradient
risque de s'accentuer avec le changement climatique avec une intensification

des sécheresses et vagues de chaleur plus marquée à l'Est qu'à l'Ouest.

Littoral (Venté, étés frais mais doux en hiver, pluies moyennes)
Littoral doux (Venté, étés cléments) 
Monts d'Arrée (Hivers froids, peu de chaleurs, fortes pluies) 
Intérieur (Climat médian, à dominante plus océanique)
Intérieur Est (Hivers plus frais, été plus chauds, pluies modérées)
Sud Est (Étés relativement chauds et ensoleillés) 

1. Un territoire déjà soumis à un ensemble 
d’aléas naturels, notamment liés aux 
inondations, tempêtes et submersions

Les aléas les plus fréquents (submersions marines, inondations hivernales)

auront tendance à se renforce. D’autres aléas plus rares jusqu’à présent

risquent de considérablement augmenter (sécheresses, feux de forêts…).

2.

Ø Action des 
vagues : 606 
arrêtés en Bretagne

Ø Chute de neige : 28 
arrêtés en Bretagne

Ø Séisme : 2 
arrêtés en Bretagne

Ø Effet de la 
sécheresse : 23

arrêtés en Bretagne

Ø Mouvement de 
terrain : 28

arrêtés en Bretagne

Ø Inondation : 3 847
arrêtés de catastrophe 

naturelle en Bretagne

Ø Tempêtes : 1 276
arrêtés en Bretagne

Un linéaire côtier important, dont la moitié 
est située en zones basses submersibles et 
concentre de nombreux enjeux menacés par 
l’élévation du niveau de la mer

3.

41 208 logements
4,8%

Environ 3 736 km2 

occupés par des bâtiments 
résidentiels

4,3%

42 396 emplois
6,7%

Environ 1 531 km2 

occupés par des bâtiments 
agricoles industriels ou 

commerciaux

5%

Environ 106 102 km2 

de terres agricoles

4,3%

79 monuments 
historiques

6%

Environ 166 124 km2 

d’espaces naturels 

protégés (espaces 

réglementaires, sous protection 

foncières, et dotés d’inventaires 

patrimoniaux)

19%

126 896 personnes 
habitent dans les zones 

basses littorales 

submersibles de Bretagne

14% des communes 

littorales concernées

Une réserve en eau en majorité composée 
d’eaux de surface

75 % de l’eau potable proviennent de captages en surface, contre 25 % environ 

en France métropolitaine.

Seulement 39 % de l'eau de pluie alimentent rivières et nappes souterraines. La 

majorité des prélèvements (77 %) est destinée à l'eau potable, 20 % à 

l'agriculture, 3 % à l'industrie.

4.

UNE RESSOURCE MOYENNE DE 10 MILLIARDS 
DE M2/AN DE PLUIES EFFICACES

… INÉGALEMENT RÉPARTIES 

SUR LE TERRITOIRE

Projection et conséquences du changement climatique en Bretagne…

Le volume annuel de précipitations connaîtra
vraisemblablement une légère augmentation en Bretagne

à l’horizon 2071-2100, mais leur répartition sera
modifiée, avec une augmentation en hiver et une

diminution en été. De plus, les épisodes de fortes pluies,

à l’origine des inondations fluviales en hiver et des
inondations par ruissellement en cas de sols artificialisés,

saturés ou secs, devraient se multiplier. Les inondations
sont la première source de catastrophe naturelle en

Bretagne : elles représentent 75 % des arrêtés depuis

1982.
En parallèle, les projections montrent un assèchement

des sols en toutes saisons.

Le climat breton s’est réchauffé de 0,3 ° en moyenne par

décennie depuis 1961.

À cause de l’inertie des émissions de gaz à effet de serre
déjà produites, les projections climatiques montrent une

poursuite du réchauffement annuel jusqu'aux années

2050, quel que soit le scénario du GIEC envisagé.

Sur la seconde moitié du XXIe siècle, l’évolution de la
température moyenne annuelle diffère significativement

selon le scénario considéré. Le seul qui stabilise le

réchauffement est le scénario RCP2.6 (lequel intègre une

politique climatique visant à faire baisser les

concentrations en CO2). Selon le RCP8.5 (scénario sans
politique climatique), le réchauffement pourrait

dépasser 3° C à l'horizon 2071-2100 (scénarios du

rapport du GIEC 2021).

Une hausse des températures déjà significative avec un réchauffement net 
accentué depuis les années 1980, un réchauffement plus marqué au 
printemps, en été et une diminution du nombre de jours de gelée

https://meteofrance.com/climathd

Sans une politique climatique volontariste, le 

nombre de journées d’été pourrait monter à 

plus de 55 par an à l’horizon 2100.

Nombre de journées d’été (+ de 25° - moyenne 
estivale)

Horizon lointain (2071-2100) – RCP 8.5
Météo France

Zones exposées à l'élévation du niveau de la mer à marée haute

©BRGM , sealevelrise.brgm.fr

Massu, N., et Landmann, G., 2011, Connaissance des impacts du changement climatique sur la biodiversité en France 
métropolitaine – synthèse de la bibliographie, MEDDTL, 179 p.

* Enregistrements du marégraphe de Brest

Accentuation du stress thermique dû aux vagues de
chaleur, dégradation de la qualité de l’air et de l’eau ou

encore aggravation des allergies sont autant de
conséquences attendues du dérèglement climatique

dans les années à venir.

Elles nécessiteront une prévention et une prise en
charge adaptée, dans une région attractive dont la

population devrait croître de 400 000 habitants entre
2018 et 2040 (scénario central de l’INSEE), soit une

augmentation de 12 % contre 8 % au niveau national.

Réalisation : OEB mars 2022 / Sources : Baromètre de la santé environnement en Bretagne, édition 2020

Cerema : Infrastructures routières, S’adapter aux changements climatiques, une nécessité – Collection Le Petit Essentiel

Une légère tendance à la hausse des précipitations futures, 
mais une répartition différente 

Quelques spécificités du territoire breton

Plan de Prévention des Risques Naturels*

Les conflits d’usage s’intensifieront : besoins croissants

du secteur agricole (hausse des besoins en irrigation,

augmentation des quantités nécessaires à l’abreuvement

du bétail…), augmentation de la population annuelle liée

à l’attractivité du territoire comme estivale liée au

tourisme...

Une fragilisation de la quantité d’eau disponible est

également à craindre. A titre d’exemple, la hausse du
niveau marin couplée à une intensification des

prélèvements des eaux souterraines accentueront le

phénomène d’intrusion d’eau salée dans les nappes
phréatiques proches du littoral causant une perte

irréversible de certains captages.

La qualité de l’eau risque également d’encore se

dégrader, la hausse des températures et la diminution du

débit des cours d’eaux favorisant la concentration des

polluants et l’eutrophisation (à l’origine notamment du

développement des algues vertes).

En 300 ans, le niveau marin a augmenté de 30 cm en
Bretagne*, avec une accentuation depuis les années

1990 (+ 3,2 mm par an).
Les projections futures indiquent une élévation

probable du niveau moyen mondial de la mer

comprise entre 30 cm et 1 m à l’horizon 2100 selon le
scénario d’émission du GIEC.

L’évolution de la fréquence et de l’intensité des tempêtes
en Bretagne reste aujourd’hui incertaine. Toutefois, la

hausse du niveau marin augmentera l’ampleur des

submersions lors des événements extrêmes. Elle
entraînera également l’envahissement, régulier puis

permanent, des zones basses littorales et accentuera
l’érosion du trait de côte.

L'aggravation des épisodes de submersion et de l’érosion du fait de 
l’élévation du niveau de la mer

La tension sur la ressource en eau sera exacerbée, avec des conséquences 
multiples. L’accentuation du déficit d’eau couplée à l’augmentation des 
températures laisse craindre une hausse de l’évapotranspiration et des 
sécheresses, particulièrement estivales

Le changement climatique va fragiliser les écosystèmes

Tous les écosystèmes seront impactés : dépérissement 

des forêts, acidification des océans, déplacement des 

espèces vers le Nord entraîneront une perte de 
biodiversité, une baisse de certaines ressources, une 

modification des paysages, la perturbation du cycle de 

l’eau...
ORACLE, Etat des lieux sur le changement climatique et ses incidences agricoles en région Bretagne, 2021

L’entretien des réseaux routiers pourra par exemple être
plus fréquent, et les réparations des infrastructures plus

importantes, avec des conséquences économiques pour
les collectivités qui devront envisager une gestion des

usagers différente, en lien avec l’augmentation potentielle

des coupures de réseaux dues aux événements
climatiques extrêmes.

Une partie de la végétation bretonne est hautement
inflammable (pin maritime, landes, forêts ouvertes…).

Le réchauffement climatique allongera la saison des
incendies et accentuera les conditions favorables aux

départs de feu. La saison touristique accentuera cette

pression en période estivale.

L’augmentation prévisible de l’attractivité touristique

accentuera d’autant plus ce risque dans certains

territoires.

Le risque incendie sera accru

Les impacts sanitaires seront 
multiples pour une population en 
croissance

Ils se concrétiseront par la baisse des rendements de

certaines cultures, l’aggravation des dégâts en cas de gel

tardif, l’accentuation de la vulnérabilité des végétaux aux
parasites et une forte variabilité interannuelle des

rendements en fonction des températures et

précipitations.

La production et le transport de 
l'énergie seront fragilisés. 
Les dégâts matériels sur les 
infrastructures et bâtiments vont 
augmenter

Carte du risque incendie de forêts et landes

Réalisation : DRAAF Bretagne - 2021 / Sources : BDIFF / SDIS / IGN / INSEE / Camen / Data.gouv.fr

ORACLE, Etat des lieux sur le changement climatique et ses incidences agricoles en région Bretagne, 2021

Les ressources halieutiques, déjà fragilisées par la

surpêche et les nombreuses pollutions, seront soumise à

une acidification croissante des océans, entraînant une
déstabilisation de l’ensemble de la chaîne alimentaire

marine.

Les impacts du changement climatique attendus sur la filière agricole sont 
importants. Les activités maritimes seront elles aussi fortement touchées 

Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

RETOUR SUR LES ATELIERS
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER DE 

BIENS & 

SERVICES

LES 5 DIMENSIONS 

DE MODES DE VIE 

IMPACTÉS PAR LE 

CHANGEMENT 

CLIMATIQUE
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

SYNTHÈSE DES 35 PRATIQUES GÉNÉRÉES

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

4. Vivre dans un 

habitat évolutif, 

résilient et care

1. Vivre en habitat 

intergénérationnel

3. Vivre en 

communion avec la 

nature

7. Vivre dans une 

zone d'engagement l

ocal

2. Travailler 

ponctuellement pour 

le bien commun

6. Travailler sur des métiers 

essentiels à la résilience et 

la sobriété

7. Travailler proche de son 

lieu de travail et habiter un 

environnement lié

1. S’alimenter selon un 

régime durable et dans 

un cadre limité

2. S’alimenter et 

recycler

6. S’alimenter de nouvelles 

sources

alimentaires

7. S’alimenter grâce à 

une sécurité 

alimentaire

1. Se déplacer selon les 

« atouts »/moyens les plus adaptés 

au territoire local

4. Se déplacer de 

façon collective et 

partagée

5. Se déplacer en respectant 

les 

critères de durabilité

6. Se déplacer selon les 

critères de priorité

2. Disposer de biens et de 

services résilients et 

sobres maximisant le local

1. Transformer les services 

existants et disposer de nouveaux 

pour mieux s'adapter

4. Disposer de services 

physiques et 

virtualisés cohérents et 

encadrés

5. Disposer de moyens 

d’éducation à « vivre en société » 

durable 

DISPOSER 

DE BIENS & 

SERVICES

2. Se déplacer massivement 

en fonction des aléas

3. Se déplacer grâce 

à de nouvelles 

formes d’énergies
7. Se déplacer 

virtuellement

3. Disposer de moyens de 

communication de démarches 

administratives résilientes

6. Disposer de biens et 

de services issus du 

bien commun

3. S’alimenter grâce à 

un système d’échange 

alternatif

4. S’alimenter grâce à 

une production et une 

transformation 

mutualisée

5. S’alimenter de 

l’essentiel

1. Travailler et se former 

en continu

3. Travailler avec des 

moyens sobres et 

partagés

5. Travailler en cumulant 

les activités

4. Travailler selon les 

temporalités

2. Vivre en collectif, 

mutualisation des 

biens et services
5. Vivre dans des habitats 

différents selon les 

temporalités, les saisons et 

risques climatiques

6. Vivre dans les 

zones différentes 

selon leurs critères 

d’adaptabilité

8. Vivre dans des 

zones 

communautaires

LES 5 

DIMENSIONS DE 

MODES DE VIE 

IMPACTÉS PAR 

LE 

CHANGEMENT 

CLIMATIQUE
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

LES 5 

DIMENSIONS DE 

MODES DE VIE 

IMPACTÉS PAR 

LE 

CHANGEMENT 

CLIMATIQUE

4. Vivre dans un 

habitat évolutif, 

résilient et care

1. Vivre en habitat 

intergénérationnel
3. Vivre en 

communion avec la 

nature

7. Vivre dans une 

zone d'engagement l

ocal

2. Travailler 

ponctuellement pour le 

bien commun

6. Travailler sur des métiers 

essentiels à la résilience et 

la sobriété

7. Travailler proche de son 

lieu de travail et habiter un 

environnement lié

1. S’alimenter selon un régime 

durable et dans un cadre limité

2. S’alimenter et 

recycler

6. S’alimenter de nouvelles 

sources

alimentaires

7. S’alimenter grâce à 

une sécurité 

alimentaire

1. Se déplacer selon les 

« atouts »/moyens les plus adaptés 

au territoire local

4. Se déplacer de 

façon collective et 

partagée

5. Se déplacer en respectant 

les 

critères de durabilité

6. Se déplacer selon les 

critères de priorité

2. Disposer de biens et de 

services résilients et 

sobres maximisant le local

1. Transformer les services 

existants et disposer de nouveaux 

pour mieux s'adapter

4. Disposer de services 

physiques et 

virtualisés cohérents et 

encadrés

5. Disposer de moyens 

d’éducation à « vivre en société » 

durable 

DISPOSER 

DE BIENS & 

SERVICES

SYNTHÈSE DES 19 PRATIQUES APPROFONDIES
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER 

DE BIENS & 

SERVICES

APERÇU DE LA PHASE D’ÉVALUATION Mutualisation des surfaces et moyens

Appréhension de la vie en collectif

Nouveau rapport au temps

Orientation forcée vers l’essentiel

Consommation réfléchie 

Quête du sens et du plaisir 

autour de la sobriété

Optimisation fréquence

Perte de spontanéité 

Production locale et responsable

Risque de carence 

Quel intérêt 

d’adopter ces 

pratiques pour 

moi, le collectif et 

la planète ?
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER 
DE BIENS & 
SERVICES

APERÇU DE LA LISTE DES ACTIONS PAR DIMENSION 

Quelles actions 

mettre en place 

dans les 5 

prochaines 

années ?
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Projection vers les modes de vie 
des bretons à horizon 2050 
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

Vivre dans un habitat 

évolutif, résilient et 

care

Vivre en habitat 

intergénérationnel

Vivre en 

communion avec 

la nature

Vivre dans une 

zone d'engagement

local

Travailler 

ponctuellement pour le 

bien commun

Travailler sur des métiers 

essentiels à la résilience 

et la sobriété

Travailler proche de son lieu 

de travail et habiter un 

environnement lié

S’alimenter selon un régime 

durable et dans un cadre limité

S’alimenter et recycler

S’alimenter de nouvelles 

sources

alimentaires

S’alimenter grâce à une 

sécurité 

alimentaire

Se déplacer selon les 

« atouts »/moyens les plus 

adaptés au territoire local

Se déplacer de 

façon collective et 

partagée

Se déplacer en 

respectant les critères 

de durabilité

Se déplacer selon les 

critères de priorité

Disposer de biens et de 

services résilients et 

sobres maximisant le local

Transformer les services 

existants et disposer de 

nouveaux pour mieux 

s'adapter

Disposer de services 

physiques et 

virtualisés cohérents 

et encadrés

Disposer de moyens 

d’éducation à « vivre en 

société » durable 

SYNTHÈSE DES 4 MODES DE VIE IMAGINÉS À HORIZON 2050

Travailler proche de son lieu 

de travail et habiter un 

environnement lié

Mode de vie 

#01

Mode de vie 

#02

Mode de vie 

#03

Mode de vie 

#04

Exemples de pratiques*

Lors des ateliers, l’ensemble des pratiques imaginées et priorisées autour des 5 dimensions (se déplacer, s’alimenter, habiter, travailler, 

disposer de biens & de services) a permis de faire émerger 4 modes de vie potentiels pour les bretons à horizon 2050 : 

Habiter Se déplacer Travailler Disposer de biens & de services S’alimenter
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ZOOM SUR 4 MODES DE VIE À HORIZON 2050

Mode de vie 

#01

Mode de vie 

#02

Mode de vie 

#03

Mode de vie 

#04

L’hyper-local

L’optimiseur

Le collectif acteur

L’instigateur

Un mode de vie construit autour d’une échelle « accessible » et à faible impact au 

travers une cellule « biens & services-habitat-travail-alimentation-déplacement » fluide. 

Un mode de vie construit autour de la combinaison de moyens sobres et à faible 

coût au travers une philosophie de vie favorisant le multi usages des biens, 

ressources et services. 

Un mode de vie construit autour de la valeur collective et à faible impact individuelle au 

travers d’une organisation de proximité et de partage des communs.

Un mode de vie construit autour de la recherche d’un « régime climatique » pérenne 

et à faible impact pour l’humain au travers une quête de l’essentiel et de la 

transmission. 
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ZOOM SUR 4 MODES DE VIE À HORIZON 2050
Simulation des modes de vie en 2050 sur les territoires pilotes

L’hyper-local

L’optimiseur

Le collectif 

acteur

L’instigateur

Presqu’île de 

Crozon Aulne 

Maritime 

Dinan 

Agglomération

Auray Quiberon 

Terre Atlantique 

Martine 

L’instigatrice

Julie

L’hyper-locale

Leo

Collectif acteur

Martin

L’optimiseur
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Je vis dans l’un des nouveaux hameaux de Mesnil-Roc’h, je me 

déplace principalement avec les vélos électriques de la ville en libre 

service. Je travaille 14 heures par semaine à la boutique Troch’, 

située dans le tiers-lieu de mon hameau qui rassemble la boutique de 

troc, une crèche, un espace de coworking, une recyclerie et un jardin 

partagé. Ici, on  échange tout., du temps de travail, de jardinage, de 

garde d’enfants, des légumes, des objets, etc. J’ai trouvé ce travail 

sur la plateforme de la bourse à l’emploi local.

Lors du Festival des Communs, je me suis engagé à monter 

l’association Loch’al qui a pour objectif de donner de la visibilité aux 

producteurs locaux et de comparer les prix des produits locaux aux 

prix des produits importés via une carte interactive pour favoriser les 

circuits courts (coût monétaire, environnemental, etc.). Le site 

dépasse les 10 000 vues par jour depuis que le département a  

édicté des critères obligatoires pour que les collectivités imposent 

aux habitants d’emprunter les circuits courts. Cette action pour le 

bien commun me permet de bénéficier de deux paniers de fruits et 

légumes par mois des producteurs locaux. Quand cela ne suffit pas 

je donne un coup de main au jardin partagé, heureusement j’ai appris 

à cultiver un potager à l’école. Une heure de jardinage me rapporte 

un point qui me permet d’avoir des fruits et légumes 

supplémentaires.

Cette semaine nous avons voté pour la mise en place de notre 

monnaie locale pour consolider l’économie circulaire de Mesnil-

Roc’h. Avant cela nous avions voté pour les nouvelles entreprises 

que nous allons accueillir sur le territoire. Les critères étaient les 

suivants : les expertises dont nous avons besoin, l’impact 

environnemental de l’activité et l’engagement local de l’entreprise. La 

semaine prochaine nous voterons pour les orientations  du plan de 

sauvegarde en temps de menace, une première à Mesnil-Roc’h.

Dans les 5 ans à venir…

RÉCITS DU FUTUR : 

MODES DE VIE DES 

BRETONS EN 2050

Julie, 32 ans,

L’hyper-locale

Je me déplacerai selon les « atouts »/moyens les plus 

adaptés au territoire local

Je travaillerai à proximité de mon lieu de vie et de mon 

lieu de travail 

Je disposerai de biens et de services résilients et 

sobres et au maximum locaux

Je m’alimenterai selon un régime durable et dans un 

rayon limité

J’agirai dans une zone d'engagement local pour 

participer activement à la vie de mon territoire

En 2050 …
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Je vis dans la maison de mon enfance que j’ai rénové pour me 

permettre d’accueillir un locataire. J’en ai profité pour faire la 

rénovation thermique obligatoire. Cette année j’ai également vendu la 

moitié de mon terrain à la commune pour permettre aux propriétaires 

d’habitats mobiles de vivre ici, notamment les saisonniers. Ils 

apprécient énormément la dépendance annexe à la maison qui est 

un espace bien-être hors du temps : l’air y est purifié, les espaces y 

sont confortables pour se détendre et apprécier le silence. Nous 

utilisons aussi cet espace pour nos rendez-vous médicaux, j’y 

pratique par exemple mes séances de kinésithérapie en visio.

Pour mes longs trajets je me déplace en bus depuis qu’ils sont 

gratuits, qu’ils passent plus fréquemment et qu’ils embarquent les 

vélos. Cela est très pratique pour mes 4 jours de présentiel par mois, 

la plupart du temps je travaille dans l’espace de coworking de mon 

hameau à 3 minutes de mon logement. Depuis 5 ans notre commune 

a exigé le renforcement du télétravail et l’obligation de covoiturer 

pour les personnes utilisant des véhicules polluants. À horizon 10 

ans, la ville veut être l’unique propriétaire des véhicules motorisés qui 

seront loués pour des besoins occasionnels.

Les week-ends, avec ma fille, nous cultivons une parcelle mise à 

disposition par la ville. Ces terres sont réservées à l’auto-production 

locale. J’apprécie ce moment pour retrouver le lien à la terre et être 

satisfait de notre propre récolte. En tant qu’ancien agriculteur j’aime y 

transmettre ma connaissance de la Terre. Nous participons aux 

marchés locaux solidaires pour y échanger des produits pour varier 

notre alimentation.

RÉCITS DU FUTUR : 

MODES DE VIE DES 

BRETONS EN 2050

Martin, 44 ans,

L’optimiseur

J’habiterai dans un habitat évolutif, résilient et orienté 

vers le soin

Je me déplacerai selon les « atouts »/moyens les plus 

adaptés au territoire local

Je travaillerai à proximité de mon lieu de vie

Je disposerai de biens et de services physiques, 

virtualisés cohérents et encadrés

Je m’alimenterai grâce à un système local de sécurité 

alimentaire

En 2050 …

Dans les 5 ans à venir…
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Je suis étudiant en agroforesterie à l’École de Brest, lorsqu’il y a un 

pic de pollution j’y vais en bus et sinon je préfère utiliser le service de 

l’agglomération « Coup d’pouce » qui est une application qui 

répertorie les conducteurs pratiquant l’auto-stop et les auto-

stoppeurs.

J’habite dans une résidence intergénérationnelle avec des espaces 

communs comme la cuisine et du matériel partagé comme les outils 

de jardinage. Après les cours je passe du temps avec Pierre, un 

résident retraité anciennement maçon, nous construisons 

aménageons la résidence pour la rendre plus accessible aux 

personnes à mobilité réduite. C’est ce qu’ils ont fait dans la résidence 

voisine, nous avons longuement échangé avec ses résidents pour 

qu’ils nous partagent leurs bonnes pratiques.

J’ai récemment rencontré Éloïse, créatrice de liens, nous avons 

réalisé mon bilan personnel pour évaluer mes compétences, mon 

temps disponible et mes aspirations. Éloïse se charge ensuite de 

croiser mes caractéristiques avec les besoins du collectif. L’année 

prochaine, j’effectuerai une licence en alternance à mi-temps et 

parallèlement je pourrai porter des actions pour le bien commun. Il 

est prévu que j’utilise mes compétences en graphisme pour participer 

à l’édition d’un journal qui aura pour but de promouvoir les initiatives 

locales et aussi de participer à la collecte auprès des producteurs 

des denrées alimentaires à dates limites pour qu’elles soient 

vendues à bas prix et éviter le gaspillage. Cela me permettra 

d’apprendre à gérer des stocks alimentaires.

RÉCITS DU FUTUR : 

MODES DE VIE DES 

BRETONS EN 2050

Léo, 17 ans,

Le collectif acteur

J’habiterai dans un habitat intergénérationnel

Je me déplacerai de façon collective et partagée

Je travaillerai ponctuellement pour le bien commun

Je disposerai de biens et de services qui me 

permettront de mieux m’adapter

Je m’alimenterai localement grâce aux espaces de 

coproduction et je recyclerai

En 2050 …

Dans les 5 ans à venir…
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Je suis retraitée et j’ai choisi de vivre en communion avec la nature. 

Je la considère comme notre égale, j’aime apprendre et faire des 

activités en rapport avec elle. Pendant mon temps libre je participe 

aux activités de sensibilisation à la nature dispensées par une 

association locale, nous travaillons sur l’Atlas de la biodiversité qui 

recense les informations sur la biodiversité locale.

J’ai dernièrement réalisé mon service civique écologique durant 

lequel j’ai participé par exemple aux nettoyages des plages, aux 

cours de cuisine « nouveaux produits locaux et leurs conservations », 

à la collecte de denrées pour notre réserve alimentaire locale, aux 

travaux publics et aux replantations d’essences forestières adaptées 

au changement climatique local. Ce service civique écologique 

participe à l’éducation de toutes les générations à l’adaptation et la 

résilience de nos activités professionnelles et personnelles. 

Aujourd’hui les travaux publics sont réalisés conjointement par la 

collectivité et les associations locales de volontaires. Cela me rend 

fière.

Je ne fais plus qu’un déplacement de longue distance par an pour 

diminuer mon impact carbone. J’utilise la liaison maritime pour voir 

ma famille qui habite à Brest. J’en profite toujours pour faire un tour 

aux rassemblements organisés par le collectif de citoyens « Bien-

vivre en société durable ». Ils organisent des échanges, des débats 

et des conférences autour de la vie en communauté et en 

communion avec la nature. La semaine dernière, nous avons rédigé 

de nouvelles propositions de lois pour obliger à des modes de vie 

durables que nous allons soumettre à l’assemblée générale de la 

commune.

RÉCITS DU FUTUR : 

MODES DE VIE DES 

BRETONS EN 2050

Martine, 58 ans

L’instigatrice

Je vivrai en communion avec la nature

Je me déplacerai moins et de façon partagée

Je travaillerai sur des métiers essentiels à la résilience 

et à  la sobriété

Je contribuerai à un système de transfert de savoir-

faire et à de nouveaux espaces d'apprentissage 

collectif

Je m’alimenterai de nouveaux produits issus du 

territoire

En 2050 …

Dans les 5 ans à venir…
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Mobilités

Formation

Développement

économique

Éducation

Activités

Santé

Aménagement 

urbain
Citoyenneté

Habitat
Sécurité

Services

Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

SYNTHÈSE DES ÉVOLUTIONS EN BRETAGNE D’ICI 2050

Alimentation
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

SYNTHÈSE DES ÉVOLUTIONS EN BRETAGNE D’ICI 2050

Mobilités
• Service de gestion de ses déplacements 

multimodaux et leurs impacts

• Dispositifs de mobilité de replis en cas de 

menace climatique

• Location véhicules organisés par la ville – fin 

de l’économie de la propriété

• Référentiel de déplacement bas carbone 

(outils, jauge …)

• Intensification des équipements en mobilités 

décarbonées et collectifs

Formation
• « Mon bilan systémique » 

prend en compte l’ensemble 

des dimension de la vie et 

oriente vers des offres de 

formations continues

• Nouveaux espaces 

d’apprentissage collectifs

Développement économique
• Critères de sélection des entreprises à impact

• Équilibre économie locale x économie générée par le 

tourisme

Alimentation
• Nouvelles sources alimentaires

• Ressources alimentaires locales

• Nouveau régimes alimentaires plus durables

• « Les comptoirs locaux » lieux de production, 

éducation et transformation partagés

• Collecte denrées alimentaires

• Changement modèle agricole

Éducation
• Cours de jardinage et de « vivre en 

société » à l’école

• Service civique écologique obligatoire

Activités
• Multi activités au profit d’activités « vertes »

• « Le Festival des communs » pour s’investir dans 

un commun

• « Connecte moi » Service de connexion 

compétences et besoins du collectif

• Nouvelle forme juridique d’entreprises mutualisées

• Outil de gestion de l’impact des entreprises 

(résilience et la sobriété)

• Nouvelles modalités de temps de travail. Ex : 

temps dédié à l’auto production locale

Santé
• Visite de santé psychique régulière

Services
• Services publics omnicanaux (physique & numérique)

• Mutualisation des biens et des services à l’échelle d’un 

groupe d’individu (quartier, communauté …)

• Service évalué au regard de son niveau de résilience

Aménagement urbain
• La nature intégrée comme composante 

essentielle et pré requise dans les projet 

d’aménagement

Citoyenneté
• Instances citoyennes 

régulières de concertation et 

de mise en débat

• Espaces de coopération inter 

acteurs

Habitat
• Habitats partagés

• Résidences intergénérationnelles

• Espace de production locale mis à disposition

• Nouvelle forme d’habitat évolutif et résilients

• Habitat nomades

• Habitat régénérants

• Espaces communautaires

Sécurité
• Plan de sauvegarde alimentaire en temps 

de menace

• Zone de replis au sein de la ville en cas de 

menaces climatiques

• Période de limitation de la consommation 

des ressources (énergies, alimentaires, …)
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

SYNTHÈSE DES ÉLÉMENTS TRANSVERSAUX 1/2

Les personnesL’émergence d’un nouveau 

modèle de société avec un 

impact sur :  

Le collectif La planète

Qui ont à trouver un équilibre 

physique & psychique  dans 

un schéma d’adaptabilité

Qui constitue un facteur de 

solidarité mais aussi 

« d’archipellisation » 

Qui demande de revoir les 

modes de production, la 

consommation d’énergies …

Une juxtaposition des 

temporalités :

L’anticipation et 

l’immédiateté

Le continu Le pérenne

Comment éduquer aux risques 

et faire face aux aléas 

soudains liés à la multiplication 

des évènements climatiques ?

Comment évoluer en 

continu et au quotidien ? 

Se former, se soigner, se 

déplacer …

Comment contribuer à un modèle 

durable, sobre et résilient dans la 

durée et pour les générations 

futures ?

x x

Une attente forte de mise en 

mouvement sur 3 échelles 

d’engagement 

complémentaires, notamment 

sur la dimension normative :  

Engagement

individuel

Engagement 

collectif

Ces évolutions mettent en évidence : 

Niveau d’attente fort, en termes 

d’actions systémiques, à l’échelle 

du territoire

Niveau d’attente fort, 

notamment dans la 

capacité à s’inscrire 

dans une coopération 

autour des communs

Engagement

Normatif

Niveau d’attente très fort en 

termes de normes restrictives à 

mettre en place
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

SYNTHÈSE DES ÉLÉMENTS TRANSVERSAUX 2/2

L’importance du local et des 

communs …

… pour une économie 

contributive 

En 2050, la valeur sera produite 

à l’échelle d’un collectif (ex : 

mutualisation des ressources 

entre plusieurs entreprises) et 

gardée localement.

Quelle modèle d’apport de 

valeur global ? 

… comme levier de 

sobriété et de croissance

En 2050, il existera autant de 

combinaison de modes de vie que 

de territoires, selon comment ces 

derniers traitent localement la notion 

de sobriété et de croissance

Quelle vision globale ? (Région, 

intercommunalité …)

… comme moyen de conjuguer 

nature, habitat et activités

En 2050, l’unité de lieu habitat, travail et 

confort deviendra un des critère des 

politiques d’aménagement des territoires 

et se traduira par des habitats partagés, 

services mutualisés …

Quelle gouvernance à l’échelle des 

zones partagées ? 

Ces évolutions mettent en évidence : 

Le besoin de « rendre 

désirables » et possibles les 

nouveaux modes de vie 

Faire savoirProlonger les débats Donner à voir et envie 

Des sujets de controverse à 

investiguer 

• Le numérique (accessibilité, impact énergétique, impact lien social et économique…)

• Les « essentiels » (besoins, métiers, déplacements, alimentation …)

• Le temps de travail (temps dédié au bien commun, multi activités, nomadisme, activités « sobres » …)

• Le modèle de société (économie locale vs globale, résilience, système d’échange …)

• Les inégalités (prise en compte des inégalités actuelles et à venir)

• L’alimentation durable (nouvelles sources d’alimentation, diminution viande et aliments importés…)

• L’engagement du citoyen (éducation culture du risque, formation continue, service écologique obligatoire)

• La co responsabilité (coopération inter acteurs publics et société civile)

Comment généraliser et 

pérenniser les échanges à un 

cercle plus large de citoyens ? 

Comment partager les initiatives 

existantes engagées dans les 

transitions du territoire ?

Comment construire un imaginaire 

commun autour des nouveaux modes de 

vie, un nouveau système de valeurs ?
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Pour échanger

www. Klaxoon.com
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Pour échanger

Et vous quel est votre mode de vie en 2050 ?

1/3

…

?
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

L’hyper-local

L’optimiseur

Le collectif acteur

L’instigateur

Un mode de vie construit autour d’une échelle « accessible » et à faible impact au 

travers une cellule « biens & services-habitat-travail-alimentation-déplacement » fluide. 

Un mode de vie construit autour de la combinaison de moyens sobres et à faible 

coût au travers une philosophie de vie favorisant le multi usages des biens, 

ressources et services. 

Un mode de vie construit autour de la valeur collective et à faible impact individuelle au 

travers d’une organisation de proximité et de partage des communs.

Un mode de vie construit autour de la recherche d’un « régime climatique » pérenne 

et à faible impact pour l’humain au travers une quête de l’essentiel et de la 

transmission. 

Triez par ordre d’importance les différents modes de vie dans lesquels vous vous projetez 
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Pour échanger

Identifiez-vous d’autres évolutions en 
Bretagne d’ici à 2050 ?

2/3

…

?
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

Mobilités
• Service de gestion de ses déplacements 

multimodaux et leurs impacts

• Dispositifs de mobilité de replis en cas de 

menace climatique

• Location véhicules organisés par la ville – fin 

de l’économie de la propriété

• Référentiel de déplacement bas carbone 

(outils, jauge …)

• Intensification des équipements en mobilités 

décarbonées et collectifs

Formation
• « Mon bilan systémique » 

prend en compte l’ensemble 

des dimension de la vie et 

oriente vers des offres de 

formations continues

• Nouveaux espaces 

d’apprentissage collectifs

Développement économique
• Critères de sélection des entreprises à impact

• Équilibre économie locale x économie générée par le 

tourisme

Alimentation
• Nouvelles sources alimentaires

• Ressources alimentaires locales

• Nouveau régimes alimentaires plus durables

• « Les comptoirs locaux » lieux de production, 

éducation et transformation partagés

• Collecte denrées alimentaires

• Changement modèle agricole

Éducation
• Cours de jardinage et de « vivre en 

société » à l’école

• Service civique écologique obligatoire

Activités
• Multi activités au profit d’activités « vertes »

• « Le Festival des communs » pour s’investir dans 

un commun

• « Connecte moi » Service de connexion 

compétences et besoins du collectif

• Nouvelle forme juridique d’entreprises mutualisées

• Outil de gestion de l’impact des entreprises 

(résilience et la sobriété)

• Nouvelles modalités de temps de travail. Ex : 

temps dédié à l’auto production locale

Santé
• Visite de santé psychique régulière

Services
• Services publics omnicanaux (physique & numérique)

• Mutualisation des biens et des services à l’échelle d’un 

groupe d’individu (quartier, communauté …)

• Service évalué au regard de son niveau de résilience

Aménagement urbain
• La nature intégrée comme composante 

essentielle et pré requise dans les projet 

d’aménagement

Citoyenneté
• Instances citoyennes 

régulières de concertation et 

de mise en débat

• Espaces de coopération inter 

acteurs

Habitat
• Habitats partagés

• Résidences intergénérationnelles

• Espace de production locale mis à disposition

• Nouvelle forme d’habitat évolutif et résilients

• Habitat nomades

• Habitat régénérants

• Espaces communautaires

Sécurité
• Plan de sauvegarde alimentaire en temps 

de menace

• Zone de replis au sein de la ville en cas de 

menaces climatiques

• Période de limitation de la consommation 

des ressources (énergies, alimentaires, …)

Identifiez-vous d’autres évolutions en Bretagne d’ici à 2050 ?
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Pour échanger

Selon vous, comment aider le citoyen dans 
ces transitions ?

3/3

…

?
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Ce que ça nous donne envie de 
mettre en place

31
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Pour échanger

Qu’est-ce que cela me donne envie de faire à 
mon échelle ? 

1/2

…

?
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Pour échanger

Qu’est-ce que vous a apporté cette 1ere démarche 
IMPACCT ? (connaissances, idées, point de vue, envie, 

réseau …) 

2/2

…

?
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Ce qu’AQTA retient…

Démarche IMPACCT
// Bilan

• Intérêt de la démarche partenariale / remerciements aux participants qui se sont 
mobilisés et ont participé activement aux ateliers

• Suites… :

• Confirmation de l’importance de sensibiliser/former : accentuation du volet animation territoriale et 
mobilisation citoyenne par la Communauté de communes / proposition d’un parcours de 
formation/sensibilisation pour les élus du territoire

• Intérêt de maintenir le lien et de faire du réseau : beaucoup d’initiatives de partenaires publics, 
privés, associatifs etc… Mise en réseau/réactivation du Club Climat de la collectivité ?

• Poursuite des actions de la collectivité en lien avec les transitions et dans tous les champs : 
mobilités, logement, PAT, énergies, eau etc…, en assurant toujours la transversalité entre services 
et partenaires

• Souhait de garder le lien avec les 2 autres territoires pilotes pour échanger, s’inspirer, reproduire…



Auray Quiberon Terre Atlantique 

Porte Océane • 40 rue du Danemark • 56400 Auray

02 97 29 18 69

36
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Nos propositions

• Partager les résultats de cette étude avec les habitants via les outils de communication de la 

CCPCAM

• Organiser un évènement (forum) du même type que celui organisé en 2019 avec nos 

partenaires : 

Semaine Climat et biodiversité

Remerciements
• Les Citoyens du climat et tous les participants

• DREAL - DDTM

• Groupe One point





Nouveau dossier pour Dinan Agglomération

Schéma de Cohérence Territorial   Air Energie Climat  

Volonté politique, pour son élaboration

✓ Mise en place à destination des habitants d’une démarche de concertation

SCoT AEC, c’est quoi ?

Document de politique publique porté par l’EPCI, élaboré par les élus communautaires et communaux

Document de planification territoriale intégrant les enjeux du dérèglement climatique

Document projetant l’aménagement et le développement du territoire sur 20 ans

2025 2035 2045
…, un calendrier d’élaboration

novembre 2022 à fin 2025

…, on y parle de quoi ?

Définition d’une trajectoire territoriale pour répondre aux enjeux : d’adaptation au changement 

climatique, de la consommation foncière, d’accès aux services (culture, santé, sport), d’accueil de 

nouvelles populations, des questions de mobilités, des nouveaux modes de consommations et 

d’habiter, de productions d’énergies renouvelables,…



Enquête
Grand débat

n°1
Grand débat

n°2

Restitution de la 

démarche de concertation

Calendrier de la concertation publique du Schéma de Cohérence Territorial - Air Energie Climat

1 2 3 4 5

Enquête

publique

Schéma de Cohérence Territorial   Air Energie Climat  

Contact équipe projet SCoT AEC

Fanny Kerjouan – f.kerjouan@dinan-agglomeration.fr

02 96 87 21 41

Stéphanie Lagarde – s.lagarde@dinan-agglomeration.fr

02 96 87 77 63 

mailto:f.kerjouan@dinan-agglomeration.fr
mailto:s.lagarde@dinan-agglomeration.fr


Schéma Directeur Energies Renouvelables et de Récupération  

Schéma intégré 

au SCoT AEC Document de planification énergétique => approfondir/préciser la 

trajectoire énergétique du PCAET 2021-2026

PARTICIPATION CITOYENNE => EnRC – actions 2023

Avec Taranis - émergence de projets d’EnR 

citoyens : soirées grand public (ciné-débat, 

simulation de projets), formations élus-habitants, 

accompagnement d’un groupe projet

Promouvoir le financement participatif des projets 

EnR locaux

=> 1ière expérience en 2023 avec le projet 

photovoltaïque au sol de Ruca – ancien site 

d’enfouissement déchets
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Merci à tous
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Direction Régionale de l’Environnement, 

de l’Aménagement et du Logement Bretagne


